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mondial. Une nouvelle conscience 
émerge au sein de la société 
planétaire. Du côté de la rue, elle 
porte le nom d’«indignés» et se 
dressent simplement contre un 
mécanisme social dysfonctionnel 
et en rupture totale avec les 
valeurs intrinsèques à chaque 
être humain, tels que les besoins 
de paix, de respect du vivant sous 
toutes ses formes et de solidarité. 
Les individus reprennent peu à 
peu les commandes de leur 
destinée. Faisons-en autant à 
notre niveau. Vivons nos rêves au 
lieu de rêver notre vie. D’ailleurs, 
le mot “crise” en chinois se 
compose de deux pictogrammes, 
“risque” et “opportunité”. Oui, il y 
a des risques à prendre mais 
surtout des opportunités. Grâce à 
cette crise, nous tendons donc 
vers un monde beaucoup plus 
humain, avec une vision à long 
terme de la vie où l’aspect 
spirituel et humain auront une 
place prépondérante. Et j’ai l’élan 
d’inviter chacun de nous à oser, à 
prendre des risques pour vivre au 
plus près de ses valeurs et de ce 
qui le fait vibrer, palpiter.  Je 
conclurai par cette très belle 
citation de feu Jean-Edern 
Hallier : «La vie vous place devant 
cette alternative : réinventer 
l’honneur, la noblesse et le 
courage ou mourir frileux, repliés 
sur soi-même.» Quel choix 
faisons-nous ? L’écrivain 

Bernanos disait également “qu’il y 
a plus à craindre de l’inaction des 
gens de bien que de ceux qui font 
du mal.” Alors agissons ! Osons ! Il 
n’est pas encore trop tard pour 
devenir pleinement vivant ! 

Propos recueillis par 
Cristina M. Fedele 
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SUDOKU 
 moyen difficile 

Retrouvez où Cristina Fedele a pris cette photo dans la Vieille Ville ! 
Solution du N°22 de septembre : 

N°35 de la Place du Bourg-de-Four 

      3  7 
 6   8   2  

7  4   3 5   

     2 1  6 

 8 2 4  6 7 5  
6  5 8      

  6 5   4  2 

 7   3   9  

5  9       

 5    4  7  
 4  3    6  

    2 7 5   

      1   
  5 4 1 8 2   
  6       

  1 5 4     
 7    9  4  
 6  8    9  

PHOTO INSOLITE 







Il n’est pas rare, sous la plu-
me ou dans la bouche des chré-
tiens, de trouver l’expression 
du regret que Noël ne soit plus 
tout à fait Noël. Comprenez : 
que la commercialisation de la 
fête nuirait gravement à la sa-
cralité du jour. 

Souvenons-nous donc de la 
sagesse des premiers chré-
tiens, eux qui, au 4ème siècle de 
notre ère, ont pris la décision 
de fixer Noël sur une fête 
païenne, la fête de la lumière, 
la fête de la vie qui vient renaî-
tre. Ce sont eux qui ont mêlé la 
joie de la naissance du Sauveur 
du monde, aux rites beaucoup 
plus prosaïques liés aux cycles 
de la nature. Il n’est donc pas 
étonnant qu’aujourd’hui enco-
re, à Noël, des traditions d’une 
très haute spiritualité se mê-
lent à des traditions plus pro-
saïques. Pourquoi s’en offus-
quer ? Il serait totalement vain 
de vouloir séparer le bon grain 
du christianisme de l’ivraie du 
monde. Si Dieu n’aimait pas le 
monde, il n’aurait pas choisi 
d’y naître. Si Dieu n’aimait pas 
ce mélange ambigu entre la 
grande question de savoir si la 

dinde n’est pas trop sèche, et la 
venue de son Fils parmi nous, 
il n’aurait pas non plus choisi 
de partager notre vie. Si Dieu 
n’aimait pas cette frénésie qui 
nous agite à l’approche des fê-
tes, il ne serait pas venu en ra-
jouter ! Souhaite-t-il vraiment 
un pur Noël, sans strass et sans 
paillettes, sans excès de table, 
dans l’ascèse, le pieux recueil-
lement et l’adoration mysti-
que ? 

Dieu n’est pas né dans une 
église, ni dans un monastère, ni 
dans un sanctuaire, il est né 
dans une étable, avec les 
moyens du bord, il est né sans 
faire de manière sur la paille 
d’une mangeoire et peut-être 
que cette nuit là, les bergers 
venus l’adorer, ont bu un peu 
plus que de coutume, peut-être 
Joseph lui-même s’est mis en 
quête d’une bouteille de cham-
pagne, et peut-être bien que 
Marie elle-même en a bu une 
petite gorgée, même si son mé-
decin l’avait avertie que ce n’é-
tait pas très bon pour la santé. 
Joie peut-être pas très chré-
tienne, mais joie très humaine 
pour fêter la venue d’un Fils 

BIENTÔT NOËL 
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bien au-delà de Planète +.  Citez-
nous quelques unes de vos 
activités complémentaires. (ex. : 
stages de développement 
personnel,  constellations 
f a m i l i a l e s ,  l i e u x  d e 
resourcement avec vos B&B ou 
location de chalet etc...). 

IB : Il est vrai que mon but dans la 
vie est de révéler la beauté sous 
toutes ses formes et de montrer la 
lumière en l’Homme. Saluer 
l’humain dans ce qu’il a de plus 
noble et diffuser la trace de son 
panache quand il se manifeste. Lui 
donner aussi des opportunités de 
se reconnecter avec sa plus belle 
part. J’organise donc des stages 
sur la positivité et la résilience, 
j’anime des ateliers en 
constellations familiales afin de se 
libérer des conditionnements 
familiaux qui pourraient entraver 
notre bonheur et la liberté de nos 
choix. Enfin, j’ai aménagé une 
petite chambre d’hôtes adorable, 
«La chambre d’Alexandrine» dans 
mon village de Pinsec où 
l’originalité et l’authenticité font 
loi. 
CMF : Ces différentes 
compétences, vous les mettez à 
disposition des autres. Alors 
comment personnellement vous 
ressourcez-vous ? 

IB : De plusieurs manières : 
d’abord, en me réveillant tous les 
matins en contemplant une vue 

incroyable sur les cimes. En 
vivant dans un cadre de vie 
montagnard majestueux. Ensuite, 
je reçois beaucoup de 
témoignages d’amour et d’amitié 
de visiteurs fidèles de 
www.planetpositive.org  du 
monde entier, comme de mes 
amis. Cela fait un bien fou et cela 
donne du sens à mon engagement. 
Puis, en réalisant des choses 
créatives et personnelles comme 
filmer et monter mes petites 
vidéos intitulées «L’album des 
petits miracles», hommage aux 
minuscules instants de bonheur 
simples. «Le bonheur, ça ne se 
trouve pas en lingot mais en 
petite monnaie». Enfin, mon chien 
Ulysse et ma chatte Caramel 
jouent un rôle prépondérant dans 
mon équilibre intérieur. Ils 
m’apprennent à vivre l’instant 
présent et l’amour inconditionnel. 
CMF : Nous arrivons bientôt à 
Noël (pour votre info 
personnelle, ce numéro paraîtra 
mi-décembre) : quel est votre 
message d’espoir pour nos 
lecteurs ?  

IB : Je pense qu’il faut considérer 
la crise mondiale que nous 
traversons comme une 
formidable fenêtre d’espérance. 
Partout, des hommes, des femmes 
et des jeunes manifestent 
pacifiquement sur toute la 
planète... Le phénomène est 
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canalisation d’eau ? Pourquoi n’a-
t-on pas parlé de ces Irakiens qui 
ont sacrifié leur vie, en se jetant 
sous les roues des voitures des 
Kamikazes pour les faire exploser 
avant qu’ils n’atteignent leur 
cible?  
CMF : Parlez-nous de votre 
engagement par ce diffuseur 
d’espoir et de reconnaissance. 

IB : Je passe plusieurs heures par 
jour à surfer sur la Toile pour y 
trouver des informations 
exemplaires. Mon constat est 
qu’aujourd’hui beaucoup vivent 
l’information comme une  
souffrance,  se sentent 
désespérément impuissants ! Or 
chacun, à sa mesure, peut devenir 
acteur dans le monde. L’idée, c’est 
de médiatiser le plus possible des 
initiatives duplicables. Par 
exemple au Chili, dans un des 
villages les plus arides du monde, 
l’eau venait par camions-citernes. 
Résultat : insalubre et hors de 
prix ! En se plongeant dans les 
archives de leurs ancêtres, les 
villageois ont découvert qu’ils 
tendaient des filets en haut des 
collines. Au moment où la brume 
passait, l’eau se percolait sur les 
filets et ils récupéraient 40 litres 
d’eau claire par jour et par 
personne... 
Une journaliste a relayé cette 
idée : elle a essaimé au Népal, en 
Haïti, un peu partout ! 

CMF : Alors que les médias 
focalisent leur attention et leurs 
nouvelles sur le sensationnel et 
le sordide, ne vous sentez-vous 
pas trop à contre courant ? 

IB : Oui, pendant longtemps 
c’était le cas. On me reprochait de 
faire de l’angélisme. Qui a-t-il de 
naïf à penser que nous pouvons 
tous, à notre mesure, être acteur 
et jouer un rôle utile dans la 
société. Voir les médias relayer, à 
part égale, les parts sombres et 
lumineuses de l'actualité, peut y 
contribuer. Il ne s’agit pas 
d’encourager on ne sait quelle 
niaiserie réconfortante ni de nier 
les événements douloureux de 
l’actualité. Plus sérieusement, il 
s’agit d’encourager les reporters, 
et à travers eux la profession, à 
s’intéresser à l’autre dimension 
du réel : initiatives, victoires sur 
la fatalité ou la maladie, 
encouragements têtus, progrès 
trop ignorés, démarches de paix, 
réconci l iations  durables , 
prouesses de toutes sortes. Mais 
aujourd’hui, heureusement, je 
suis prise au sérieux et je ne 
compte plus les initiatives du 
même type, y compris au sein des 
médias. Une poignée de 
journalistes sont en train de se 
“(r)éveiller”… Enfin ! 
CMF : Votre modèle de la beauté, 
de la solidarité, de l’éthique et 
des valeurs vous le partagez 





premier né. Quand il sera deve-
nu grand, les évangiles ne nous 
cacheront pas qu’il ne déni-
grait pas lui-même les plaisirs 
de la table et même la compa-
gnie chaleureuse des gloutons 
et des ivrognes. Jésus s’est mé-
langé au monde, il n’a jamais 
vécu hors du monde, à l’abri de 
sa soi-disant impureté. 

Dietrich Bonhoeffer, du fin 
fond de sa prison de Tegel, 
écrit à ses parents  en date du 
17 décembre 1943, quelques 
semaines à peine avant son 
exécution : «Je n’ai pas besoin 
de vous dire combien grande 
est ma nostalgie de la liberté et 
de vous tous. Mais vous nous 
avez préparé des fêtes de Noël 
si incomparablement belles, 
que le souvenir reconnaissant 
en est assez fort pour éclairer 
un Noël plus sombre». Voilà ce 
qui le porte dans le temps de 
solitude et de détresse qu’il 
traverse : le souvenir magnifi-
que des Noël d’autrefois. C’est 
en prison qu’il comprendra 
dans sa chair la signification de 
l’enfant né dans «une étable»; 
il écrira alors : «Dieu se tourne 
vers les lieux dont les hommes 
ont soin de se détourner». Lui 
qui vit alors sur une paillasse 

sait que son Dieu, né sur la 
paille, est tout proche. 

Aujourd’hui, ce qui nous 
menace à Noël, ce n’est pas la 
«commercialisation» de la fête 
car après tout, les cadeaux ne 
sont-ils pas un signe d’amour 
et d’attention que nous nous 
envoyons les uns aux autres ? 
Ce qui nous menace, ce n’est 
pas notre désir légitime que la 
fête soit la plus belle possible, 
mais que notre désir ne soit 
pas habité par la conviction 
profonde que Dieu vient habi-
ter en nous, comme il a habité 
dans le ventre de Marie, que 
Dieu vient loger chez nous 
comme Jésus a logé chez Za-
chée, que Dieu vient manger 
avec nous comme Jésus a man-
gé avec ses disciples et tous les 
gens qui l’invitaient, que Dieu 
vient partager les complica-
tions et les conflits de la vie, 
comme Jésus a partagé les 
complications et les conflits de 
la vie. Et alors c’est vrai, à quoi 
bon boire, si on ne croit pas? A 
quoi bon manger si on n’est 
pas nourri de cette conviction 
profonde? Et à quoi bon faire la 
fête si on n’a rien d’autre que 
soi à fêter? 

Emmanuel Rolland 
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FORUM SAINT-PIERRE 
SAISON 2011-2012 

Cinéma 

MARDI 10 JANVIER 2012, 20h 

JEUNES TALENTS DU DÉPARTEMENT CINÉMA/CINÉMA DU RÉEL 
DE LA HAUTE ÉCOLE D'ART ET DE DESIGN (HEAD), DE GENÈVE 

Films présentés par Jean Perret, directeur de la HEAD, et les réalisatrices. 
 
ALOUATE d'Ophélie Couture (14') 

Alouate a 14 ans et il vit à Tanger de tout petits métiers. 
 
HANNA de Lucrezia Lippi (20') 

La patience et l'habileté du geste artisanal de ce père de famille qui, depuis 
plus de 50 ans, produit dans sa boutique, au cœur du vacarme de Beyrouth, 
pâtisseries et glaces. 
 
JE SUIS NÉ UN JOUR DE PRINTEMPS de Claudia Dessolis (36') 

Le voyage de la réalisatrice, sur les routes de Genève à Marseille, où son père a 
passé 15 années en prison. 
 
MARDI 7 FEVRIER 2012, 20h 

EPILOGUE de Manno Lanssens, B 2011, 85' 

Cinquante ans, trois enfants, un mari et un petit-fils, Neel laisse derrière elle 
une vie affective d'une grande richesse. Commençant par ses obsèques, le 
cinéaste remonte le fil du temps en parcourant les douze derniers mois de la 
maladie de cette femme, jusqu'au long plan séquence qui saisit son doux 
trépas, entourée de ses proches. Si le cinéma de fiction a donné à la mort une 
dimension publique, "Épilogue" nous en restitue toute l'intimité. Au-delà de 
tout jugement moral sur le choix de décider de son propre sort, le film de 
Manno Lanssens est un hommage très émouvant à une personne libre et 
courageuse. 
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dans la vie au quotidien, quel 
est selon vous, le rôle joué par 
les médias ?  

IB : L’information massive de 
mauvaises nouvelles banalise la 
violence, entrave notre aptitude à 
mesurer les formidables 
changements que traverse notre 
époque qui représentent 
d’authentiques progrès, nous 
prive de grandes visions, nous 
paralyse dans nos croyances, tue 
la confiance et le sens de 
l’initiative de même qu’elle 
entretient le phénomène de la 
peur plaçant l’homme dans un 
état de dépendance et 
d’asservissement moral et 
physique. A l’inverse, les médias 
peuvent donc nous aider à nous 
sentir mieux, à nous réapproprier 
du pouvoir sur notre vie, à 
rebondir sur nos échecs par la 
diffusion d’actions exemplaires 
entreprises par le lambda comme 
vous et moi. Albert Schweitzer n’a 
cessé de l’affirmer: “L’exemplarité 
n’est pas une manière 
d’influencer : c’est la seule.” 
CMF : Quelle part de 
responsabilité, ces mêmes 
médias ont-il sur l’état d’esprit 
de morosité qui plane 
actuellement ? 

IB : Une exposition régulière à 
des images ou à des propos 
violents nous affaiblit. 
Physiquement et moralement. A 

l’heure actuelle, des études 
scientifiques ont révélé que 
l’énergie négative véhiculée par 
une image de guerre, un titre 
alarmiste ou une nouvelle 
angoissante s’imprègne dans 
notre corps physique et 
émotionnel même si nous n’en 
avons pas forcément la 
perception. A l’inverse, la joie et 
l ’ e n t h o u s i a s m e  p r o t è g e 
l’organisme pour reprendre, entre 
autres, les observations des 
psychothérapeutes Thierry 
Janssen et feu David Servan-
Schreiber. Toutes ces mauvaises 
nouvelles creusent les fossés 
d ’ i n c o m p r é h e n s i o n  e t 
d’intolérance entre les peuples. 
Les médias devraient aussi 
rendre des comptes auprès de la 
société civile qu’ils fragilisent en 
lui imposant son regard. En même 
temps c’est à chaque lecteur aussi 
de se responsabiliser en triant ses 
informations, voire en boycottant 
une certaine presse.  
CMF : Quel fut le déclic qui vous 
a conduit à concevoir « Planète 
positive » ?  

IB : Le déclic est parti d’actes 
héroïques dont j’ai été témoin et 
dont personne ne parlait, pendant 
la guerre en Irak, en avril 2003.  
Pourquoi n’a-t-on jamais parlé de 
ces Irakiens qui, au péril de leur 
vie, déplaçaient des obus non-
explosés pour réparer une 







Cristina Manuela Fedele  : 
Isabelle Bourgeois, dites-nous 
quelques mots sur votre 
parcours personnel, qui 
certainement nous expliquera la 
raison de Planète +. 

Isabelle Bourgeois : Depuis une 
vingtaine d’années, je suis 
journaliste libre en Suisse et à 
l’étranger pour la télévision, la 
presse écrite et la radio. J’ai 
également un parcours de 
déléguée humanitaire auprès du 
CICR. J’ai été témoin de tant de 
beauté humaine jusqu’à ce jour 
que je ne pouvais plus cautionner 
le regard unilatéral des médias 
qui, en majorité, publient une 
information “catastrophe”, axée 
sur l’irrationnel et la peur 
pouvant dégénérer dans la 
manipulation par omission de ce 
qui se fait de beau. J’ai donc crée 
P+, un site internet 
d’informations  porteuses 
d’espérance. 
CMF : Déléguée du Comité 
International de la Croix Rouge 
au Kosovo, en Ethiopie, en Iran 

et pour finir en Irak, vous avez 
été confrontée aux dures 
réalités de la violence mais 
aussi au triomphe de la vie. Cela 
a-t-il été déterminant dans vos 
choix de vie ? 

IB : Oui, cela a été déterminant. 
Lors de mes missions, j’ai vu 
beaucoup plus d’élans de 
solidarité et de générosité que 
d’actes barbares isolés, cependant 
largement relayés par la presse 
sur toutes les chaînes ! En 
ouvrant mon poste de télévision 
le soir, après des journées de 14 
heures au cœur des conflits, je ne 
reconnaissais rien dans les 
bulletins d’informations de ce que 
je vivais sur place ! 
Forte de ce constat, j'ai décidé de 
consacrer l’essentiel de mes 
activités à remettre de l’équilibre 
dans le compte-rendu des 
actualités, afin que les lecteurs 
puissent s'informer des initiatives 
porteuses d’espoir et de  
solutions, pour avoir accès à 
l’autre réalité de l’actualité. 
CMF : Dans les conflits, comme 

INTERVIEW D’ISABELLE BOURGEOIS 
Isabelle Bourgeois est l’un de ces êtres qui dégage le bien-être, 
l’humanité et plein d’ondes positives. En deux mots, cela fait du bien 
de croiser sur son chemin, une telle personne ! 
Elle est à l’initiative de Planète positive, site d’informations 
positives saluant le meilleur de l’homme ; elle l’a lancé en 2003, et il 
connaît le succès, puisque ses visites peuvent se chiffrer jusqu’à 
2’500 par jour…. 
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MARDI 13 MARS 2012, 20 h 

RAISING RESISTANCE de David Bernet et Bettina Borgfeld, D/CH 2011, 85' 
Telles des bêtes géantes, les machines parcourent les champs de soja. Un 
groupe de petits paysans arrête un tracteur au milieu du champ pour se 
défendre contre le nuage de pesticides qui empoisonne leurs champs voisins 
et leurs maisons. 
Au Paraguay, le soja est cultivé comme fourrage pour les animaux de la 
production de viande industrielle, mais le prix à payer pour la culture 
excessive de cet or vert est très élevé. Le film nous offre un inventaire sensible 
et impressionnant du point de vue visuel d'êtres humains au centre d'un 
conflit global et il nous apprend que même la mauvaise herbe peut devenir 
résistante aux pesticides… 
 

Les Entretiens 
LA TOLÉRANCE, UNE INVENTION PROTESTANTE ? 

Cette nouvelle saison sera conduite par Vincent Schmid, pasteur. 

MARDI 17 JANVIER 2012, 20 h. 
Pierre Bayle : L’épreuve de l’exil et le droit à la conscience errante. 

MARDI 21 FÉVRIER 2012, 20 h. 

Henri et Jacques Basnage : L’école de Rotterdam. 

MARDI 20 MARS 2012, 20 h. 
John Locke : La voix de la raison dans la folie de la guerre civile. 

Visitez le Musée 
international 
de la réforMe

Lauréat du Prix du Musée 
2007 du Conseil de l’Europe

Musée international de la Réforme
4 rue du Cloître, CH–1204 Genève
www.musee-reforme.ch







LES « EXTRAS » DE SAINT-PIERRE 
Cette page est destinée à vous informer de quelques événements 

qui sortent un peu de l’ordinaire et dont le caractère un peu 
exceptionnel pourrait, qui sait, vous séduire ! 

 
Pour le mois de décembre : 

Samedi 10 décembre à 18h30 : Culte de l’Escalade présidé par Albert-Luc de 
Haller, modérateur de la Compagnie des pasteurs et des diacres. 

Lundi 12 décembre dès 18h30 : Soirée de l’Escalade à la Maison de Paroisse 
de Saint-Pierre, avec un repas suivi d’une conférence exceptionnelle d’Alain 
Dufour sur Thédore de Bèze. Inscriptions auprès du secrétariat. 

Vendredi 16 décembre à 18h : Culte de Noël des enfants à la Cathédrale. 
Nous nous offrons le luxe cette année d’un culte de Noël spécialement destiné 
aux enfants et à leur famille, mais bien évidemment ouvert à tous les 
paroissiens qui souhaitent y assister. L’idée étant que le culte du dimanche à 
10h se prête mal, pour des raisons phoniques et visuelles, à une participation 
sérieuse des enfants. C’est la raison pour laquelle nous avons opté cette année 
pour un culte qui leur est spécialement destiné. Vous y êtes les bienvenus avec 
vos enfants et petits-enfants ! 

Samedi 24 décembre à 23h : Veillée de Noël. Nous pourrons compter cette 
année sur la participation musicale de la famille Jacot dans une Cathédrale 
illuminée pour l’occasion par Renato Haüsler. Au programme, le meilleur de 
notre tradition : de la musique, des chants, une parole sobre et brève pour 
retrouver l’émerveillement des bergers et des anges dans la nuit de Galilée. 

Dimanche 25 décembre : Culte de Noël avec Sainte cène, présidé par Vincent 
Schmid 

Samedi 31 décembre à 10h : Culte de la Restauration présidé 
traditionnellement par le vice-président le la Compagnie des pasteurs et des 
diacres, en l’occurrence Emmanuel Rolland. 

Dimanche 1 janvier à 10h : Culte du 1er jour de l’année présidé par Vincent 
Schmid. 

Pour le mois de janvier : 
Lundi 16 janvier 2012 à 14h : Deuxième séance du «Ciné-Débat-Thé» à la 

Maison de Paroisse, avec la projection du superbe film «Le Concert» de Radu 
Mihaileanu, que tous les amateurs de beaux films et de belle musique se 
doivent d’avoir vu plutôt deux fois qu’une ! 

Cultes radiodiffusés : Voir page suivante 
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Sur la terre il y a des millions et des milliards de vivants et 
comme Nicodème, ils traversent les nuits, non pas tellement 
pour vivre, mais parce qu'ils ont besoin de naître.  

Ils traversent les nuits avec leurs questions, leur savoir, leur 
jeunesse ou leur vieillesse. 

Partout il est dit que nous avons le mal de vivre ! N'aurions-
nous pas plutôt le mal de naître, c'est-à-dire de devenir celui que 
nous sommes véritablement ? 

Nous ne sommes pas ce personnage, ce visage, nous ne 
sommes pas le chrétien de cette ville, de cette famille, nous ne 
sommes pas le pauvre, l'inintelligent, le riche ou l'intelligent. 

Tout cela c'est l'apparence des choses. 
Nous sommes un homme qui cherche à naître... Il faut que 

vous naissiez de nouveau. 
Si tu saisis en toi cette pulsion merveilleuse, qui te porte à ne 

pas être aujourd'hui ce que tu étais hier, tu es en train de naître. 
Si tu fais aujourd'hui des choses étonnantes, comme 

Nicodème qui s'est fait infiniment petit devant Jésus, tu es en 
train de naître. 

Je t'assure que la plus grande chose de la vie, ce n'est pas de 
vivre, c'est de naître constamment pour ne pas être vieux. 

Entre dans le mystère de ces paroles : "il faut que vous 
naissiez de nouveau" et laisse-toi emmener dans la vérité de 
Jésus. 

Fais-toi léger dans le souffle du vent, qui va où il veut, et que 
se réveille celui qui en toi, à Noël, tous les jours, cherche à 
naître. 

Sœur Myriam, 
Diaconesse de Reuilly  

IL SE PEUT QUE LE GRAND PROBLÈME DE LA VIE 
NE SOIT PAS TELLEMENT DE VIVRE… 

MAIS FINALEMENT DE NAÎTRE... 
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Si je fais donc le bilan de ces 
premières semaines, je dois 
dire qu’elles sont d’excellent 
augure pour la suite. Ce qu’il y 
a de certain, c’est que nous 
avons besoin de votre présen-
ce, de vos encouragements, de 
vos critiques aussi – n’hésitez 
jamais à me les adresser de vi-
ve voix, c’est la seule manière 
pour moi de les entendre et de 
les prendre en considération – 
parce qu’au fond, ce lieu vit de 
vous et avec vous, j’en suis plus 
que jamais convaincu. Tout ce 
que nous faisons n’a de sens 
que si cela trouve un écho d’a-
bord en vous, paroissiennes et 
paroissiens de Saint-Pierre. Je 
m’inquiète moins des 
« absents » que des présents et 
si le Christ nous enseigne d’al-
ler chercher la 99ème brebis qui 
s’est perdue, on a d’autant plus 
de chance de la retrouver si 
nous sommes 98 à partir à sa 
recherche. C’est une simple af-
faire de bon sens. Nous vous 
donnons donc rendez-vous di-
manche prochain ainsi que 
tous les suivants, et si, entre 
deux, vous désirez recevoir 
une visite, n’hésitez pas, ne 
pensez pas que « le pasteur est 
toujours trop chargé » et tou-
tes ces histoires qu’on se ra-

conte pour mieux s’excuser de 
passer ainsi les uns à côté des 
autres sans se rencontrer. Pre-
nez votre téléphone et appe-
lez ! 

Emmanuel Rolland 
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Série de cultes radiodiffusés à la cathédrale : 
« Croire et penser en temps de crise ». 

Du dimanche 29 janvier 2012 au dimanche 12 février 2012 

Dimanche 29 janvier 2012 : «Nous ne mourrons pas tous…» 1 Corinthiens 
15 ; culte présidé par Emmanuel Rolland avec la participation, dans le cadre de 
la semaine de l’unité des chrétiens, des paroisses luthérienne, catholiques 
chrétienne et Suisse allemande de Genève. 

Dimanche 5 février : «L’esprit travaille dans le secret…» Romains 8; culte 
présidé par Philippe Chanson, aumônier de l’université de Genève 

Dimanche 12 février : «Comme à travers le feu…»; 1 Corinthiens 3; culte 
présidé par Vincent Schmid. 

Les cultes radios, on ne le sait pas suffisamment, sont l’émission phare, 
nous devrions dire « l’émission culte » d’Espace 2, rassemblant la plus large 
audience de la station chaque semaine (entre 20’000 et 30’000 auditeurs). 
Accepter de radiodiffuser un culte dominical, c’est offrir un service à toutes les 
personnes qui ne peuvent pas se déplacer dans un temple ou une église. Il ne 
faudrait donc pas que cela devienne pour les fidèles l’occasion de déserter le 
culte de leur paroisse, sous prétexte qu’ils peuvent l’entendre à la radio ! 

Au contraire… Chacune de vos voix compte pour que les cantiques soient 
correctement chantés et que l’on sente, à travers les ondes, la ferveur et l’étof-
fe de l’assemblée. « De quelle voix elle se chauffe », si l’on peut dire les choses 
ainsi. 

Nous comptons donc sur votre présence et votre soutien (répétition des 
chants : 9h30 !) 
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RECEMMENT BAPTISES DANS LA  PAROISSE : 
Cyrille de Beaumont 
Baptiste Gallon 
Marc Perret-Gentil 

Elina Pilger 
Clara Rebetez 

IN MEMORIAM 
Cet automne quatre proches collaboratrices de notre paroisse 
ont été éprouvées par le deuil. Mme Cristina Fedele, conseillè-
re, a eu la douleur de perdre son père et sa mère à quelques 
semaines d’intervalle. Jocelyne Bourquin-Barbey, vice-
Présidente, a perdu son mari des suites d’une longue maladie. 
Monique Despierres, notre secrétaire, ainsi qu’Elise Cairus, 
rédactrice des Colonnes, ont perdu leur mère. A elles et leurs 
familles vont nos pensées dans l’espérance de notre foi com-
mune au Christ vivant. 

Vincent Schmid 
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que si les commencements fu-
rent moins redoutables que je 
ne le craignais, c’est bien à lui 
que je le dois ! Comment ne 
pas rendre hommage aussi à 
Suzanne Foglietta dont chacun 
connait la redoutable efficacité 
dans le domaine de la planifi-
cation et de l’organisation mais 
qui joint, on le sait moins, à ses 
compétences unanimement 
reconnues, une chaleur et une 
largesse d’esprit qui réchauf-
fent comme un feu au cœur de 
l’hiver ? 

Il y eût aussi des visites à 
des paroissiennes et des pa-
roissiens qui m’ont offert leur 
hospitalité le temps d’un café 
ou d’un repas partagé, chaque 
fois riches de découvertes, où il 
m’a été donné de comprendre 
à quel point leur histoire se 
mêle à celle de Saint-Pierre, 
cette paroisse atypique à la-
quelle ils appartiennent corps 
et âme et qu’ils partagent 
néanmoins fièrement avec le 
reste du monde. J’ai été frappé 
de constater à quel point, atta-
ché à la magie unique du lieu, à 
son histoire prestigieuse, cha-
cun demeure dans le même 
mouvement curieux de nou-
veautés, ouvert encore plus 
sûrement sur l’avenir que sur 

le passé. Loin des images qui 
collent en ville à la Cathédrale 
et à ses paroissiens, j’ai décou-
vert des gens « normaux », pas-
sez-moi l’expression, elle est ici 
tout à fait positive, qui parta-
gent l’inquiétude de toute l’E-
glise sur la désaffection dont 
elle souffre aujourd’hui, tout 
en vivant l’espoir chevillé au 
corps que viendront bientôt 
des « jours meilleurs ». 

Et quelle énergie à l’œuvre ! 
Quand on fait le compte de tou-
tes les personnes engagées 
pour la vie et le rayonnement 
de ce lieu, à travers les diffé-
rents Comités, Associations, 
Fondations pour le bâtiment; 
quand on dénombre toutes les 
personnes désireuses de s’en-
gager dans le Conseil de Pa-
roisse; les 200-300 personnes 
qui fréquentent le culte diman-
che après dimanche, les 30 en-
fants et les 15 jeunes qui sui-
vent ici un catéchisme, les 10 
catéchètes qui s’en occupent 
sous la houlette de Pierre Fa-
vre-Bulle, qui nous donne à 
tous des leçons d’enthousias-
me et de jeunesse, on reste 
confondu d’admiration et ab-
solument certain que cette pa-
roisse a en effet de beaux jours 
devant elle ! 



PRÉAMBULES… 
Chers amis 

Signant ici mon premier édi-
torial dans le bulletin parois-
sial, je m’autorise quelques 
mots personnels pour, en une 
phrase, vous remercier vive-
ment de l’accueil chaleureux 
que vous m’avez prodigué. 
Vous m’avez surpris et je ne 
pouvais donc commencer ce 
message sans vous rendre 
hommage. Car si je n’ai jamais 
douté ni de la bienveillance, ni 
de la compétence des membres 
du Conseil de Paroisse qui ont 
mené le processus de rempla-
cement du poste de Claude, je 
me suis posé pas mal de ques-
tions sur leur discernement… 
Pourquoi moi, qui ne suis pas 
toujours bien rasé ni bien ha-
billé, qui ne porte ni costume 
ni cravate et qui, pour des rai-
sons liées à un usage exclusif 
autant que forcené de la bicy-
clette, arrive parfois ruisselant 
de sueur ou de pluie à mes ren-
dez-vous, pourquoi moi au mi-
lieu de tant d’autres, mieux 
qualifiés, mieux habillés, mieux 
titrés ? Et comment vous, c'est-
à-dire vous les paroissiens, al-
liez supporter de subir comme 
pasteur une espèce d’adoles-
cent attardé qui n’aime ni les 

hauteurs (pour des raisons de 
vertige), ni les règles trop stric-
tes en matière vestimentaire 
au grand désespoir de sa mère. 

Force est de constater que 
vous avez fait preuve d’une 
très grande amabilité, de beau-
coup de gentillesse et d’une 
prévenance jamais prise en dé-
faut. Quels cadeaux ! Cela m’o-
blige d’autant plus à faire at-
tention, afin de ne pas abuser 
de l’indulgence que vous m’a-
vez si généreusement manifes-
tée ! 

Au cours de ces premières 
semaines, outre les visites à 
nos grands anciens qui m’ont 
chacun encouragé, rassuré  
«Sois toi-même, me disaient-
ils»… j’ai eu le privilège de bé-
néficier de toute l’expérience 
d’Olivier Caïrus, peut-être le 
plus fin connaisseur du lieu 
depuis 40 ans qu’il y vit. Per-
sonne n’ignore ici qu’Olivier 
est Le gardien sourcilleux de la 
Cathédrale. Il veille sur elle 
comme une mère sur son petit. 
C’est ainsi qu’il m’a pris sous 
son aile, m’introduisant, me 
chaperonnant, m’avertissant, 
me conseillant, de telle sorte 
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TABELLE DES CULTES DU TRIMESTRE 

DECEMBRE 
 
Dimanche 04 décembre 10h.00 Emmanuel Rolland 
Dimanche 11 décembre 10h.00 Vincent Schmid 
Vendredi 16 décembre 18h.00 Emmanuel Rolland et catéchètes 
   Culte de Noël avec les enfants 
Dimanche 18 décembre 10h.00 Rudolf Renfer, pasteur à la    
   Fédération Luthérienne Mondiale 
Samedi 24 décembre 23h.00 Emmanuel Rolland 
Dimanche 25 décembre 10h.00 Vincent Schmid, Sainte Cène 
Samedi 31 décembre 10h.00 Emmanuel Rolland 
   Culte de la Restauration 
 
JANVIER 
 
Dimanche 01 janvier 10h.00 Vincent Schmid 
Dimanche 08 janvier 10h.00 Emmanuel Rolland 
Dimanche 15 janvier 10h.00 Vincent Schmid 
Dimanche 22 janvier 10h.00 Emmanuel Rolland, Sainte Cène 
Dimanche 29 janvier 10h.00 Emmanuel Rolland - Radiodiffusé 
 
FEVRIER 
 
Dimanche 05 février 10h.00 Philippe Chanson - Radiodiffusé 
Dimanche 12 février 10h.00 Vincent Schmid - Radiodiffusé 
Dimanche 19 février 10h.00 Emmanuel Rolland 
Dimanche 26 février 10h.00 Vincent Schmid, Sainte Cène 
 
 
Sous réserve de modifications de dernière minute. Voir la Tribune de GE du samedi. 

 
N.B. 
Pour tous les cultes, nous tenons à disposition des personnes 
malvoyantes, quelques psautiers à grands caractères. 
 
Merci de les demander à l’accueil à l’entrée de la Cathédrale. 
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La Paroisse Saint-Pierre - Fusterie : 
Pasteurs : 
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vincent.schmid@saintpierre-geneve.ch 

M. Emmanuel Rolland - Tél. : 022 319 71 99 
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Site Paroisse Saint-Pierre : www.saintpierre-geneve.ch 
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